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Communication 

Laval Agglomération : tout est dans le trait d’union… 

Laval Agglomération vient d’adopter une nouvelle charte graphique et 

un nouveau logo – le précédent datant de 2000 et ne permettant plus 

« d’exprimer les notions de modernisme et de performance essen-

tielles à l’identité du territoire » (selon l’agence nantaise Moswo à la-

quelle les élus ont fait appel). 

Les nouveaux outils de communication se veulent, toujours selon 

l’agence Moswo, résolument plus modernes « avec un logotype insti-

tutionnel fort, original et propre au territoire ». 

L’agence a conservé le palindrome « Laval » (mot qui se lit dans les 

deux sens), mais le distingue « par l’enchevêtrement des “L” dans les 

“A”, formant des “traits d’union”, symboles de liens entre les com-

munes et entre les habitants ». Le logo se différencie également par 

« son encadré qui lui confère une belle assise et renforce l’effet de 

symétrie ». 

Enfin, l’agence a conservé « le bleu historique de la collectivité, cou-

leur (…) retravaillée et couplée à un rose pour apporter plus de mo-

dernité et de chaleur ». 

L’important, comme toujours en communication, est d’y croire et/ou 

d’y faire croire. 

Sciences 

La recherche et l’innovation 
impliquent la prise de risque… 

Dans une tribune publiée dans Le Monde du 6 avril 2016, Yehez-

kel Ben-Ari, neurobiologiste et directeur émérite à l’Inserm, 

s’inquiète des politiques de financement de la recherche. Les 

décisions sont prises « en haut ». Il faut chercher sur ce qui est 

dans l’air du temps. Là, il y aura beaucoup d’argent si l’on sait 

mettre en avant son « excellence » et ses « performances ».  

Les conséquences en sont de trois ordres : 

1. Ce système favorise ce qui est à la mode et il détruit « l’équilibre 

entre projets imposés par le haut et recherche intuitive ». Si les 

crédits baissent, on ne va prendre aucun risque. Résultat : « Les 

fonds vont vers les mêmes laboratoires, faisant émerger de jeunes 

capitaines d’industrie qui doivent gérer des sommes importantes et sont tenus de ne pas dévier 

de leur programme ». 

2. Les demandes de financement non retenues explosent : « Avec moins de 10 % des projets fi-

nancés dans la plupart des pays occidentaux, regrette le neurobiologiste, les chercheurs pas-

sent plus de temps à chercher des subventions qu’à faire leur métier ». Yehezkel Ben-Ari sug-

gère même que pour le choix des projets, un tirage au sort serait « plus juste et moins oné-

reux ».  



« L’Europe a la mémoire courte. La voilà aujourd’hui prise de vertige et de panique à l’idée d’accueillir les centaines 
de milliers de réfugiés fuyant la guerre en Syrie, l’Irak ou l’Érythrée, oubliant qu’elle a elle-même longtemps été une 
terre d’émigration. Entre 1820 et 1920, 55 millions d’Européens quittèrent le Vieux Continent pour l’Amérique, dont 

34 millions vers les États-Unis. Entre 1840 et 1850, 2 millions d’Irlandais, le quart de la population, fuyant la famine, 
émigra outre-Atlantique. Et entre 1880 et 1914, ce sont plus de 6 millions d’Italiens, chassés par la misère, qui rejoignirent 
l’Amérique du Sud ou les États-Unis. Par rapport à ce qu’ils furent à cette époque, et contrairement à ce que laisse penser 
leur hypermédiatisation, les mouvements migratoires actuels restent de faible ampleur. » 

Pierre-Antoine Delhommais, « Une aubaine économique » (dossier : « Migrations – Démographie : vérités et mensonges »), 
Le Point du 17 septembre 2015.  

3. La bureaucratie augmente de façon massive, « comme s’il y avait une relation 

inverse entre les financements disponibles et l’importance de la jungle paperas-

sière ». En l’occurrence, l’utilisation des fonds doit « obéir à des demandes diabo-

liques ». Pas question, bien entendu, de modifier l’affectation de telle ou telle 

somme, ce qui, pourtant, pourrait peut-être permettre des découvertes impré-

vues… 

Ces évolutions dans l’environnement de la recherche interpellent Yehezkel Ben-Ari : 

« L’Histoire nous enseigne que les découvertes qui ont fait faire un bond à nos con-

naissances sont toujours réalisées par des non-conformistes, de façon imprévue, en 

empruntant des chemins de traverse et en dehors de cette doxa autoproclamée ». Et 

le neurobiologiste d’ajouter : « Par définition, on ne peut planifier les découvertes 

majeures, et, sans une prise de risque, les grands projets resteront orphelins sur le 

plan de l’innovation ». Dans l’idéal, il faudrait « accepter que les connaissances 

avancent lentement et ne dépendent pas du planning des politiques »… 

Du 2 au 7 mai, à Laval (et Louverné) 
Fête de l’Europe 2016 ! 

À vos agendas 

Du 2 au 7 mai, en divers lieux à Laval, la 

Maison de l’Europe en Mayenne organise 

la Fête de l’Europe 2016 et met en scène 

les six jumelages européens de Laval. Les 

plus anciens sont ceux de Boston 

(Royaume-Uni, 1958), Mettmann (Alle-

magne, 1974), Gandia (Espagne, 1978)… 

Un temps fort est programmé le lundi 2 mai, 

à 20 h, à l’amphithéâtre Jean-Monnet, rue 

de la Maillarderie, à Laval, avec une confé-

rence-débat sur le thème : « Sortir de la 

zone euro, quelles conséquences pour la 

France et le projet européen ? » Participa-

tion de Marcel Grignard, président de Con-

frontation Europe, Philippe Barrieu, écono-

miste, et, sous réserve, d’un(e) eurodéputé

(e). Ouvert à tous et gratuit. 

Tout au long de la semaine, outre cette 

conférence-débat, soirée Mobilité (mardi 3, 

à 20 h), lectures européennes (vendredi 6, à 17 h), courts-métrages (vendredi 6, à 

20 h), village européen, animations et jeux (samedi 7, de 10 h à 18 h), soirée festive 

(samedi 7, à 19 h 30, à Louverné). 

Nouveautés 

ou mises à jour 

www.ceas53.org 

Serge Milon à la DDCSPP 

Serge Milon, inspecteur prin-

cipal de la Jeunesse et des 

Sports, jusqu’à présent direc-

teur départemental adjoint de 

la Cohésion sociale et de la 

Protection des populations de 

la Charente, est nommé di-

recteur départemental de la 

Cohésion sociale et de la 

Protection des populations de 

la Mayenne à compter du 1er 

mai 2016. 

http://www.maison-europe-mayenne.org/mem/IMG/pdf/Programme_fete_de_l_Europe_-_Laval_2016--2.pdf
http://www.maison-europe-mayenne.org/mem/IMG/pdf/Programme_fete_de_l_Europe_-_Laval_2016--2.pdf
http://www.ceas53.org/uploads/pdf/Prestations/Precarite-et-pauverte-en-milieu-rural-Pays-de-l-Ernee-Decembre-2002.pdf
http://www.ceas53.org/uploads/pdf/Prestations/Precarite-et-pauverte-en-milieu-rural-Pays-de-l-Ernee-Decembre-2002.pdf
http://www.ceas53.org/uploads/pdf/Sante publique/Josselin-Delahaye-une-these-originale-et-inedite-Mai-2015.pdf
http://www.ceas53.org/uploads/pdf/Sante publique/Josselin-Delahaye-une-these-originale-et-inedite-Mai-2015.pdf

